
JOUrNAL D' GILTCU'LTUIUE.

rouvent ounue parvient à fuire en hiver que
du beurre blanc et qui ressemble presque à
le la graisse. Néanmoins il parait qu'un
cu tivateur, qu'on lc îoinine pas.s'est alvi-
sé en hiver déchander son lait aussitÔt
qu'il vient de truire ses vaches, et d le
pilacer clans uii endroit froid oU culiuid. De
cette maiînière. il détruit llef't peiceieux
qu'exerce sur le lait tilno uiurrittre trolp
sèche oit trop froide.-Depuis ce temps, il
fait du boeurre missi beau et aussi jiunile
gi'en i t«, et ce qui plus est,rcelî et lermne.
Il serait désirable qu'on en lit lexpérience
dans nus cumipaignes.
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PRIX DES MAR.CIIÉS.

Liverpool, 14l janvier ISIS.
Le blé <'inde et la fleur de blé 'inde

étaient peu Cin demainde ; il Dî'y aivait que
la ileîîr'superfine qui fût aux prix les der-
nières dates ; les autres produits avaient
baissés. La four superfine d'Amérique se
vendait du 29C. à 30C. le quart. Le colon
était pen en demanide et avait une tendan-
ce à baisser. Le imanrchm monétaire était
dans u état satisftisauît.

Ycw-York, 3 février 1848.
Le marché des céréales était actif, les

prix tic varii icnt. pias. La fleur de l'Ouest
se venldait de 31c. à 31c. 7d., ainsi que
celle doNew-York et de Troy; celle du Ge-
nessece était à 31e. 3d. et 31e. 10yd. ; celle
de la Nouvelle-Orléans se vendakit jusqu'à
28c. 9. Le blé était à 6c. 9d.; le blé
d'inde a subi une baisse d'environ 2d.

Milontri'al, 4 février 18418.
Le blé se vend de 5e. <Gd. à 6c. le minot

Porge, de 3c. 9d. à 4c. ; les pois manquent
les patates, ade 3e. à 3c. 6d. ; le blîr, de
3d. à 7d la livre ; le uitiloi, de 2c. Gd. à
7e. 6d. le qnrtier ; Pnîgneau, de 1e. 9d. à
4c. le quartier ; le veau, de 3e. à 10c. ho
quartier ; le lard, de 4C. à 4c. Gd; le beur
ra frais, dû la.-à le. 3d. la livre; le beurrc
salé, de d. à 10d. ; le sucre d'èrabîle, d
4d. à f5d. ; miel, 6d. la livra ; les uif.ý
(le 11d. à le.. la douzaine; les dinîdons
jcunes, d 5e. à oc., vieux, de 6o. i 7e.

les oignons, de 2c. à 2ec. Gd; le minot; la
fleur, de 15c. à 17c. le quintal.

Le 1er février 1847, il y avait à Mont-
ril, d'après le npport du M. E. M. Le-
prolion, 14OS barils le potasse et 323 barils
le perlasse, et cette tinée l mniiea jour

il n'v ILvait que 599 barils de pot:sse et 78
de perlasse ; fiusant une diminutioi dtans
la ptiîsse de 809 barils et dauns la perlasse
de 245 barils.

COMTLÉ DE ROUVILLE.

SOCIÉTÉ 'D'AGRICULTURE No. 2.

JEUDI, le VîNOT-QUT-IME jour de rF.
vR1ER prochain, il se tiendra au Villigo do
STE. MARIE DE MONNoKIa une EklHBI-.
TIoN poir les ETALONS et les TAUREAUX.

Par ordre,
JOSEPH N. POULIN,

28 janvier 1848.

CONDITIONS.
Ce journal parait vers le premier de cha-

que nois et contiei. 32 pags dm -
tières.

Le prix de la souscription est par aineo
de CINQ CHlELINS.

Les frais de poste sont à part.
On ne s'aboie pas pour moins d'un an.
La souscription doit être payée dans les

SIX premiers mois ; autrement, au lieu de
CINQ CuttLINS, ce sera UN CIIELIN de plus
par clniqie mois de retard.

Les souscriptions doivent étro ndressécs
ait " Scerétaire do la Société d'AgrîultU-
re du B3as-Canada."

Tontes conununications, lettres, etc.,des.
tiiées au Journal Frminça is d'Agriculture,
doivcnt être adressécs (franchesdc part),
à lEditeur dit JoURNAL D'AGRICULTURE
(partie française), Montréal.

ATELIERS TYPOGiAPIIIQUES
DEs

.UIEL.VGES RELIGIEUX,
Coin ds Rues Mignonno et St. Denis.

- rJOSEPHI CHAPLEAU, "
* h,'IMPRIMI.


